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Première vague de masculinisation du langage

Montée en puissance du "il" comme valeur par défaut

« Le genre masculin étant le plus noble doit prédominer toutes les fois que le 

masculin et le féminin se trouvent ensemble. » 

 

 

« Lorsque les deux genres se rencontrent, il faut que le plus noble l’emporte. » 

 

 

« Le genre masculin est réputé plus noble que le féminin à cause de la supériorité 

du mâle sur la femelle. »

 

« Les femmes postulent moins pour les postes proposés lorsqu’ils sont décrits 

avec la forme générique au masculin. »

 

 

« Deux siècles après la Déclaration des droits de l’Homme, il faut encore lutter 

pour qu’elle s’applique à l’espèce humaine tout entière. » 

 

 

« L’emploi de la forme générique au masculin incite à penser davantage aux 

hommes. »

 

 

« La langue est un miroir culturel, qui fixe les représentations symboliques et se 

fait l'écho des préjugés et des stéréotypes, en même temps qu'il alimente et 

entretient ceux-ci. » 

 

 

Marguerite Yourcenar devient la première femme élue membre de l'Académie 

française
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« Le français dispose de ressources morphosyntaxiques qui permettent une 

féminisation conforme au génie de la langue dans quasiment tous les cas. »

 

« Les élèves ont significativement plus confiance en eux [pour entamer des 

études] lorsque les professions sont présentées avec la marque du genre 

grammatical féminin. La féminisation lexicale des professions apparaît en ce sens 

comme un moyen susceptible de contrer certains aspects sexistes de la langue 

française. »

 

 

« En moyenne, 23% des représentations mentales sont féminines après 

l’utilisation d’un générique masculin, alors que ce même pourcent est de 43% 

après l’utilisation d’un terme épicène. »

 

 

« La forme masculine utilisée comme une forme générique pour se référer à des 

personnes des deux sexes, ou des personnes dont le sexe n’est pas connu ou non 

pertinent, est vraisemblablement associée à son sens spécifique (masculin = 

homme(s)) dans les langues à marques grammaticales de genre.  »

 

« Bien que les lectrices et les lecteurs puissent être motivés à activer de manière 

élaborée l'interprétation générique de la forme masculine, celle-ci ne peut pas 

annuler complètement une interprétation spécifique (masculin = homme(s)) 

activée de manière plus passive. »

 

 

« En français, à la lecture d’un métier, bien qu’il soit associé à certains stéréotypes, 

sa marque grammaticale semble être déterminante à la construction d’une 

représentation du genre. »

 

 

« Sauf exceptions bien sûr, on continuera d’employer des substantifs masculins 

pour parler de femmes, en croyant de plus en plus que « en France, c’est comme 

ça ». 

 

« Même pour des métiers qui ne sont pas stéréotypés du point de vue du genre, 

comme les musiciens, les enfants pensent tout de même que les hommes ont plus 

de chance d’y réussir que les femmes lorsque ceux-ci ne leur sont présentés qu’au 

masculin. »
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